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Recherches (UFR) : Communication, Milieu et Société (CMS) de l’Université 
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Résumé 

En milieu rurales ivoiriennes, l’accès à des services d’assainissement adaptés reste jusqu’à nos jours très 

préoccupante, ce qui constitue un obstacle majeur au développement. Dans ce contexte, l’étude se focalise sur le 

cas de Bouaflé afin d’analyser les enjeux économiques, environnementaux et socioculturels liés à l’assainissement 

productif, notamment les Toilettes sèches à déviation d’urines (TSDU) issues de l’approche ECOSAN. L’étude 

s’inscrit dans le champ de la sociologie du développement et repose sur une approche qualitative. Elle mobilise 

l’analyse de données socio-économiques ainsi que l’examen des pratiques sociales des populations locales, afin 

d’évaluer à la fois les usages et les perceptions des dispositifs d’assainissement productif. Résultats : Les résultats 

montrent que les systèmes ECOSAN permettent de générer des bénéfices économiques significatifs, notamment 

grâce à la valorisation agricole des sous-produits (urine et fèces). Toutefois, leur adoption est freinée par des 

résistances socioculturelles liées aux normes sociales et aux représentations des excréta.  L’étude met ainsi en 

évidence que la durabilité de ces dispositifs dépend essentiellement de leur appropriation sociale par les 

communautés locales. Par ailleurs, les résultats soulignent l’importance des actio/ns de sensibilisation et 

d’accompagnement communautaire dans le processus d’adoption des technologies ECOSAN. Ils montrent 

également que l’implication des acteurs locaux et la prise en compte des réalités socioculturelles constituent des 

conditions essentielles pour assurer la pérennité des dispositifs d’assainissement productif. Cette étude contribue 

ainsi à une meilleure compréhension des facteurs susceptibles de favoriser le développement durable des systèmes 

d’assainissement en milieu rural ivoirien. 

Mots-clés : Assainissement productif, développement rural, Bouaflé, sociologie du développement, durabilité 

 

Productive sanitation and rural development: sociological analysis of 

economic and environmental issues in Bouaflé. 

 

Summary 

In rural areas of Côte d’Ivoire, access to appropriate sanitation services remains a serious concern to this day, 

constituting a major obstacle to development. Against this backdrop, the study focuses on the case of Bouaflé to 

analyse the economic, environmental and socio-cultural issues linked to productive sanitation, particularly urine-
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diverting dry toilets (UDTs) based on the ECOSAN approach. The study falls within the field of development 

sociology and is based on a qualitative approach. It draws on the analysis of socio-economic data as well as an 

examination of the social practices of local populations, in order to assess both the uses and perceptions of 

productive sanitation systems. The results show that ECOSAN systems generate significant economic benefits, 

particularly through the agricultural use of by-products (urine and faeces). However, their adoption is hampered 

by socio-cultural resistance linked to social norms and perceptions of excreta. The study thus highlights that the 

sustainability of these systems depends primarily on their social acceptance by local communities. Furthermore, 

the findings highlight the importance of awareness-raising and community support initiatives in the process of 

adopting ECOSAN technologies. They also show that the involvement of local stakeholders and taking socio-

cultural realities into account are essential conditions for ensuring the sustainability of productive sanitation 

systems. This study thus contributes to a better understanding of the factors likely to promote the sustainable 

development of sanitation systems in rural Côte d’Ivoire. 

Keywords: Productive sanitation, rural development, Bouaflé, sociology of development, sustainability 

 

Introduction 

 L’assainissement constitue un enjeu central de développement, notamment en milieu rural où 

les infrastructures restent encore insuffisantes (BAD 2015 : 12). À Bouaflé, notre zone d’étude, 

les pratiques d’assainissement sont encore largement dominées par des solutions traditionnelles 

ou inadéquates, avec des conséquences sanitaires et environnementales importantes. Cette 

situation s’inscrit dans un contexte national marqué par un faible accès aux services 

d’assainissement en milieu rural : en Côte d’Ivoire, seulement environ 22 % des populations 

rurales ont accès à un assainissement de base, contre 51 % en milieu urbain (UNICEF, 2024 :8). 

Par ailleurs, les données du programme conjoint OMS/UNICEF indiquent que moins de 20 % 

des populations rurales disposent d’un assainissement amélioré, tandis qu’une proportion 

importante pratique encore la défécation à l’air libre, pouvant atteindre plus de 50 % dans 

certaines zones rurales. 

Face à cette situation, les approches d’assainissement productif, telles que l’ECOSAN, 

proposent une alternative innovante fondée sur la valorisation des excréta humains en 

agriculture (S. Esrey et al., 2001 : 1-2). Cette approche s’inscrit dans une logique de 

développement durable en combinant amélioration de l’hygiène, protection de l’environnement 

et augmentation de la productivité agricole. Cependant, du point de vue de la sociologie du 

développement, l’introduction de ces technologies ne garantit pas leur adoption. Les pratiques 

d’assainissement sont profondément ancrées dans des systèmes de valeurs, des normes sociales 

et des représentations culturelles (P. Bourdieu, 1980 : L 1 Ch. 3, 87-91p). Dès lors, la question 

centrale de cette recherche est la suivante : Dans quelle mesure l’assainissement productif 
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contribue-t-il au développement rural à Bouaflé, et quelles sont les conditions socio-

environnementales de sa durabilité ? 

1. Méthodologie 

1.1. Présentation de la zone d’étude 

Le département de Bouaflé est situé dans la partie centre-ouest de la Côte d’Ivoire. Il couvre 

une superficie d’environ 3 980 km² et comptait une population estimée à 300 305 habitants 

(RGPH, 2021 : 45). Le département est limité au nord par Zuénoula, au sud par Sinfra, à l’est 

par Yamoussoukro et à l’ouest par Daloa (figure 1). 

Du point de vue écologique, Bouaflé se caractérise par une zone de transition entre deux grands 

ensembles naturels : la forêt dense au sud et à l’ouest, et la savane arborée au nord et à l’est. 

Cette position intermédiaire favorise une diversité des ressources naturelles et influence 

fortement les pratiques agricoles ainsi que les modes de vie des populations locales. Le climat 

de type baouléen, marqué par l’alternance de saisons pluvieuses et sèches, offre des conditions 

favorables au développement des activités agricoles (M. Avenard et al., 1971 : 61-65). 

Sur le plan socioéconomique, le département présente les caractéristiques typiques des zones 

rurales ivoiriennes où l’agriculture constitue l’activité principale des populations. L’économie 

locale repose essentiellement sur les cultures de rente et les cultures vivrières. La production de 

cacao y occupe une place prépondérante, faisant de cette zone l’une des importantes régions 

cacaoyères du pays (Commodafrica, 2013 : 4). À cette culture s’ajoutent le café, l’hévéa ainsi 

que plusieurs cultures vivrières telles que l’igname, le manioc, le maïs, le riz et la banane 

plantain. Ces productions agricoles sont majoritairement pratiquées dans le cadre 

d’exploitations familiales qui constituent la base de l’économie rurale locale. 

Les populations de la zone d’étude sont composées de plusieurs groupes socioculturels, 

notamment les Gouro, les Baoulés, les Yowlè et les Mossis. Cette diversité ethnique favorise 

des formes variées d’organisation sociale, de pratiques économiques et de représentations 

culturelles liées à la terre, à l’agriculture et à l’assainissement. Selon J.P. Chauveau (2000 : 

102), les migrations internes et sous-régionales vers les zones agricoles ivoiriennes ont 

contribué à renforcer la diversité sociale des régions cacaoyères telles que la Marahoué. 

L’agriculture demeure la principale source de revenus des ménages. Les résultats de l’enquête 

montrent que près de 90 % des populations enquêtées exercent des activités agricoles. Cette 

forte dépendance à l’agriculture s’explique par le caractère rural de la zone et par l’importance 

économique des cultures de rente dans les stratégies de subsistance des ménages. Selon la FAO 
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(2018 : 18), l’agriculture constitue un pilier essentiel du développement économique et social 

en milieu rural africain en contribuant à l’emploi, à la sécurité alimentaire et aux revenus des 

populations. 

À côté de l’agriculture, le commerce représente une activité complémentaire importante dans 

les localités rurales du département. Il s’agit principalement d’un petit commerce de produits 

vivriers exercé sur les marchés locaux et dans les boutiques villageoises. Cette activité est 

particulièrement développée chez certaines communautés impliquées également dans 

l’orpaillage et les échanges commerciaux. Le commerce rural contribue à la circulation des 

produits agricoles et à l’approvisionnement des ménages en biens de consommation courante 

(Banque mondiale, 2020 : 40) 

Le secteur informel est également présent dans la zone d’étude, bien qu’il demeure faiblement 

représenté comparativement aux activités agricoles. Il regroupe diverses activités telles que la 

mécanique, la couture, les travaux journaliers agricoles, la réparation d’engins et les petits 

métiers artisanaux. Selon l’OIT (2018 : 13), le secteur informel constitue une stratégie de survie 

importante dans les économies rurales africaines en raison de l’insuffisance des emplois 

formels. 

Par ailleurs, le département de Bouaflé présente plusieurs insuffisances en matière 

d’infrastructures sociales de base, notamment dans les domaines de la santé, de l’hydraulique 

et de l’assainissement. Dans plusieurs villages, l’accès aux équipements sanitaires modernes 

demeure limitée. Les pratiques d’assainissement restent fortement influencées par les 

conditions socioéconomiques, les représentations culturelles et les habitudes communautaires. 

Cette situation favorise encore certaines pratiques telles que la défécation à l’air libre et 

l’utilisation insuffisante des dispositifs d’assainissement améliorés. 

C’est dans ce contexte que la présente étude a été menée au sein de quatre communautés 

ethniques réparties dans quatorze villages du département, afin d’analyser la diversité des 

pratiques sociales et les dynamiques d’appropriation des dispositifs d’assainissement productif. 
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Figure 1 : Localisation de la zone d’étude 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Notre étude 

1.2. Approche méthodologique 

Cette recherche s’inscrit dans une approche qualitative à visée analytique, permettant de 

comprendre en profondeur les pratiques et les logiques sociales liées à l’assainissement 

productif. Elle repose d’abord sur l’analyse de données socio-économiques locales, notamment 

les revenus agricoles et les coûts des intrants, afin d’évaluer les effets économiques des 

dispositifs. Ensuite, des entretiens semi-directifs ont été réalisés auprès de différents acteurs, 

incluant les ménages utilisateurs des TSDU, les agriculteurs et les acteurs communautaires tels 

que les chefferies traditionnelles et les comités d’assainissement. Ces entretiens ont permis de 

recueillir les perceptions, les motivations et les contraintes liées à l’usage de ces technologies. 

Par ailleurs, une observation directe des pratiques a été menée afin d’analyser concrètement les 

modes d’utilisation et de valorisation des sous-produits issus des (TSDU). Cette triangulation 

des méthodes vise à garantir la fiabilité des résultats et à croiser les discours avec les pratiques 

réelles. Elle permet également de mieux saisir les dynamiques sociales qui influencent 

l’appropriation de ces dispositifs dans le contexte rural de Bouaflé. 

1.3. Cadre d’analyse 

L’analyse de cette recherche s’appuie sur trois cadres théoriques complémentaires permettant 

de comprendre les dynamiques d’adoption de l’assainissement productif. D’abord, la théorie de 
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la diffusion de l’innovation développée par R. Everett (2003 : 240) permet d’expliquer comment 

les toilettes à séparation des urines se diffusent au sein des communautés rurales, en fonction 

de facteurs tels que la perception de leur utilité ou leur compatibilité avec les pratiques locales. 

Ensuite, la théorie du comportement planifié de I. Ajzen (1991 : 182) met en évidence le rôle 

des attitudes, des normes sociales et du contrôle perçu dans l’adoption ou le rejet de ces 

dispositifs. Enfin, l’approche des pratiques sociales inspirée de P. Bourdieu (1980 : 88) permet 

d’analyser les comportements comme étant le produit d’habitudes, de normes culturelles et de 

conditions sociales. L’articulation de ces trois approches offre une lecture globale des facteurs 

techniques, sociaux et culturels influençant l’appropriation des innovations en matière 

d’assainissement. 

2. Résultats 

2.1. Bénéfices économiques 

Les résultats de l’étude mettent en évidence que l’utilisation des sous-produits issus (LSDU), 

notamment l’urine et les fèces humaines hygiénisées (UFHH), constitue un levier économique 

important pour les ménages ruraux. L’application de ces excréta humains hygiénisés (EHH) sur 

les plantes permet une très bonne poussée et un bon développement des plantes. C’est ce que 

les propos de K.D.G, président des jeunes de Simmimbo :  « engrais de pipi là ça pousse bien 

les plantes, regarder pépinière là, les pieds de tomate sont bien gros et puis les feuilles sont bien 

verte ». 

Cette situation entraine inévitablement une production agricole abondante et de bonne qualité... 

Par ailleurs, leur utilisation contribue à l’amélioration des rendements agricoles, en particulier 

pour les cultures vivrières telles que le maïs, le manioc et les légumes. Cette valorisation 

favorise également une diversification des sources de revenus, certains ménages développant 

des activités autour de la production ou de la commercialisation des fertilisants organiques. En 

outre, ces pratiques renforcent l’autonomie économique des exploitants agricoles en réduisant 

leur dépendance aux intrants externes. Elles participent ainsi à une logique d’économie 

circulaire adaptée au contexte rural. Dans une zone agricole comme Bouaflé, où l’agriculture 

constitue la principale activité économique, l’assainissement productif apparaît comme une 

stratégie de soutien à la production agricole et à la sécurité alimentaire.  

2.2. Bénéfices environnementaux 

L’étude met en évidence que l’assainissement productif contribue de manière significative à la 

préservation de l’environnement en milieu rural en réduisant la défécation à l’air libre En effet, 

la valorisation des sous-produits issus des LSDU permet de limiter les rejets directs d’excréta 
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dans la nature, réduisant ainsi la pollution des sols et des ressources en eau. Cette pratique 

favorise également une gestion plus rationnelle des déchets domestiques, en les transformant 

en ressources utiles pour l’agriculture. En milieu rural de Bouaflé, les communautés se 

construisent des latrines pour des raisons de propreté à en croire les propos de T.B.I. un notable 

de Sinfla : « Tout le monde n’a pas cabinet ici, alors les cacas qu’on met beaucoup, beaucoup 

sur la route, c’est pas bon, donc je fais mon cabinet…comme ça, ça fait mon engrais aussi ».  

Par ailleurs, l’utilisation de fertilisants organiques issus des LSDU participe à l’amélioration de 

la qualité des sols, en renforçant leur fertilité et leur structure. Elle réduit aussi la dépendance 

aux engrais chimiques, souvent responsables de dégradations environnementales. En outre, 

cette approche s’inscrit dans une logique d’agriculture écologique et durable, en favorisant le 

recyclage des nutriments. Ainsi, l’assainissement productif apparaît comme une solution 

intégrée, conciliant gestion des déchets et protection de l’environnement. 

2.3. Contraintes d’appropriation des TSDU  

2.3.1. Au plan socioculturel 

Malgré les bénéfices observés, l’étude met en évidence plusieurs contraintes socioculturelles 

qui limitent l’adoption de l’assainissement productif. Les résultats révèlent l’existence de 

tabous fortement ancrés autour des excréta, souvent perçus comme impurs ou dangereux, ce 

qui freine leur manipulation et leur réutilisation.  

De plus, l’utilisation de l’urine en agriculture suscite des représentations négatives, associées à 

des risques sanitaires ou à des croyances culturelles. Cette perception contribue à une faible 

acceptabilité des dispositifs dans certains groupes sociaux, notamment parmi les populations 

les plus attachées aux pratiques traditionnelles. Les propos de G B un agriculteur de Sinfla : 

« caca là c’est ¨bo¨ tous ce qui est vilain, donc on ne joue pas avec.  Le Gouro lui-même là il va 

loin pour faire ça là-bas … Je pense pas que tout le monde va accepter de prendre caca la pour 

mettre sur les champs ».   

Par ailleurs, les normes sociales et les valeurs communautaires influencent fortement les 

comportements, rendant difficile l’introduction de nouvelles pratiques. Ces résistances 

montrent que l’adoption des technologies ne dépend pas uniquement de leur efficacité 

technique, mais aussi de leur compatibilité avec le contexte socioculturel.  

2.3.2. Au plan techniques et institutionnelles 

L’étude montre également des contraintes d’ordre technique et institutionnel qui entravent le 

bon fonctionnement des dispositifs d’assainissement productif. Le manque de formation des 

usagers constitue un obstacle majeur, limitant leur capacité à utiliser correctement des toilettes 
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à séparation des urines et à valoriser efficacement les sous-produits. Cette insuffisance de 

compétences entraîne souvent des erreurs d’utilisation pouvant compromettre la performance 

des installations. Par ailleurs, les difficultés liées à l’entretien des infrastructures, notamment le 

nettoyage, la maintenance et la gestion des résidus, constituent un frein à leur durabilité. À cela 

s’ajoute un faible accompagnement institutionnel, marqué par l’absence de suivi régulier, de 

sensibilisation continue et de soutien technique aux communautés bénéficiaires.  Ce déficit 

d’encadrement réduit l’appropriation des dispositifs par les populations locales. Ainsi, ces 

contraintes montrent que la réussite de l’assainissement productif repose non seulement sur 

l’innovation technique, mais aussi sur un appui institutionnel structuré et durable. 

3. Discussion 

3.1. L’assainissement productif comme facteur du développement durable 

À Bouaflé, l’assainissement productif apparaît comme un véritable outil de développement 

local, en lien étroit avec plusieurs dimensions socio-économiques. En contribuant à la sécurité 

alimentaire, la valorisation des sous-produits (urine et fèces hygiénisées) permet d’améliorer la 

fertilité des sols et d’augmenter les rendements agricoles, comme le soulignent P. Morgan (2004 

: 41) et S. A. Esrey et al. (2001 : 29) dans leurs travaux sur l’ECOSAN. Par ailleurs, cette 

approche participe à la réduction de la pauvreté, en diminuant les dépenses liées aux intrants 

agricoles et en créant de nouvelles opportunités économiques pour les ménages ruraux (D. 

Koné, 2010 : 63). En outre, elle favorise la protection de l’environnement à travers la réduction 

des pollutions et le recyclage des nutriments, s’inscrivant ainsi dans une logique d’agriculture 

durable (G. Langergraber & E. Muellegger, 2009). Ces résultats s’inscrivent dans la perspective 

du développement durable défendue par le Programme des Nations Unies pour le 

développement (PNUD 2015 : 14), qui met en avant l’intégration des dimensions économiques, 

sociales et environnementales dans les politiques de développement. 

3.2. Une innovation sociotechnique 

Les résultats de l’étude montrent que l’ECOSAN s’inscrit dans une logique d’innovation 

sociotechnique, dont l’adoption ne dépend pas uniquement de ses performances techniques, 

mais aussi de son inscription dans le tissu social. En effet, les normes sociales jouent un rôle 

déterminant dans l’acceptation ou le rejet des dispositifs, en influençant les comportements 

individuels et collectifs. De même, les croyances culturelles, notamment celles liées aux excréta 

et à leur manipulation, conditionnent fortement les pratiques d’utilisation.  

Ces résultats obtenus sont similaires à ceux de M. Simpson-Hébert et S. Wood (1998 : 23) qui 

montrent que l’efficacité des programmes d’assainissement repose moins sur les aspects 



1134 

 

 

Akiri Juin 2026, Volume 4, Numéro 3 

techniques que sur les dynamiques sociales, notamment les normes culturelles, les perceptions 

de l’hygiène et l’appropriation communautaire des innovations sanitaires. Par ailleurs, les 

dynamiques communautaires, telles que les rapports de pouvoir, les formes de leadership local 

et les mécanismes de solidarité, orientent les processus d’appropriation. Dans ce contexte, 

l’innovation ne peut être dissociée de son environnement social, comme le souligne R.  Everett 

(2003 :240), pour qui la diffusion dépend de la compatibilité avec les valeurs sociales. De 

même, P. Bourdieu (1980 :91) montre que les pratiques sont structurées par des habitus 

socialement construits.  

Ainsi, l’intégration des dimensions sociales apparaît essentielle pour garantir l’adoption durable 

des technologies ECOSAN. En effet, la durabilité des projets d’assainissement productif repose 

sur un ensemble de facteurs sociaux et organisationnels étroitement liés au contexte local. 

Comme le souligne M. W. Jenkins et B. Scott (2007 : 2427-2442). L’appropriation 

communautaire apparaît comme une condition essentielle, car elle garantit l’adhésion des 

populations et leur engagement dans la gestion des dispositifs. L’implication des autorités 

locales, notamment les chefferies traditionnelles, joue également un rôle déterminant dans la 

légitimation et la diffusion des pratiques au sein des communautés. 

Ces résultats s’accordent avec celle de K. Kar et R. Chambers (2008 :17) qui montrent que 

l’Approche d’Assainissement Total Piloté par la Communauté (ATPC/CLTS) repose 

essentiellement sur l’appropriation locale : les communautés deviennent actrices de la 

construction, de l’utilisation et du maintien des infrastructures, ce qui favorise la durabilité des 

pratiques d’hygiène. Par ailleurs, les associations de femmes occupent une place centrale, en 

raison de leur rôle dans la gestion de l’hygiène familiale et des activités domestiques. Dans le 

même sens, S. Cairncross et al. (2010 : 4) montrent que les interventions d’assainissement sont 

plus efficaces lorsqu’elles intègrent les associations féminines, car celles-ci facilitent la 

diffusion des messages d’hygiène au sein des ménages et influencent les comportements 

sanitaires. La sensibilisation et la formation continue des usagers permettent, quant à elles, de 

renforcer les compétences techniques et de lever les résistances socioculturelles. World Health 

Organization et United Nations Children’s Fund (2015 : 35) indiquent aussi que la formation 

continue et l’accompagnement des ménages sont des facteurs clés de durabilité des services 

WASH, car ils assurent une bonne utilisation, un entretien régulier et une appropriation 

progressive des systèmes Dans cette perspective, la gestion durable des infrastructures repose 

sur une action collective structurée, comme le souligne E. Ostrom (1990 : 58), qui met en avant 

l’importance des institutions locales dans la gestion des ressources communes. 
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3.3. Lecture sociologique du développement 

Cette étude met en lumière que le développement ne peut être réduit à une simple accumulation 

de ressources ou à l’introduction de technologies, mais qu’il constitue avant tout un processus 

profondément social. En effet, les dynamiques de changement reposent sur les interactions entre 

les acteurs, les normes et les institutions locales. Ces analyses rejoignent ceux de A. Sen (1999 

: 36), qui montre que le développement ne se limite pas à la croissance économique ou à 

l’accumulation de ressources, mais qu’il doit être compris comme un processus d’expansion 

des libertés réelles des individus, fortement influencé par les contextes sociaux et 

institutionnels. Dans cette perspective, les innovations techniques, telles que les dispositifs 

ECOSAN, ne peuvent produire des effets durables que si elles sont socialement acceptées et 

appropriées par les populations concernées. Leur adoption dépend ainsi de leur compatibilité 

avec les valeurs, les croyances et les pratiques locales Par ailleurs, les résultats soulignent la 

nécessité d’intégrer les savoirs et les pratiques endogènes dans la conception et la mise en œuvre 

des politiques publiques. Comme le souligne P. Bourdieu (1980 : 88) les pratiques sociales sont 

structurées par des logiques culturelles qu’il convient de prendre en compte. Ainsi, une 

approche contextualisée apparaît essentielle pour garantir l’efficacité et la durabilité des actions 

de développement 

Conclusion 

Cette étude visait à analyser les enjeux économiques, environnementaux et socioculturels de 

l’assainissement productif dans le département de Bouaflé, afin d’évaluer son rôle dans le 

développement rural et les conditions de sa durabilité. À travers une approche qualitative basée 

sur des entretiens, des observations et l’analyse des pratiques sociales, les résultats permettent 

de mieux comprendre les logiques d’appropriation des dispositifs ECOSAN, notamment les 

toilettes sèches à déviation d’urine (TSDU). 

Les résultats montrent que l’assainissement productif constitue une opportunité importante de 

développement local sur les plans économique et environnemental. Cependant, malgré ces 

avantages, l’adoption des dispositifs reste limitée par des contraintes socioculturelles liées aux 

représentations négatives des excréta et aux normes sociales. Par ailleurs, l’étude met en 

évidence le rôle central des acteurs communautaires, notamment les chefferies traditionnelles 

et les associations de femmes, dans la diffusion et l’acceptation des pratiques d’assainissement. 

Au plan théorique, cette recherche confirme que le développement est avant tout un processus 

social, construit à travers les interactions entre acteurs, normes et institutions.  
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En définitive, l’assainissement productif représente une alternative prometteuse pour le 

développement rural à Bouaflé, mais sa durabilité dépend fortement de l’appropriation 

communautaire et de l’accompagnement institutionnel. Il est donc nécessaire de renforcer les 

actions de sensibilisation, de formation et de participation des populations pour assurer la 

pérennité de ces dispositifs. 
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Sources orales 

N° Nom et 

prénoms 

Date et lieu de 

l’entretien 

Profession de 

l’informateur 

Age Principaux thèmes 

1 Goné bi 17 Mars 2016 à 

Sinfla 

Notable 57 Perception de l’utilisation des 

UFHH sur les vivriers 

2 Kouakou 

Dibi 

Gérome 

25 Février 

2016 à 

Simmimbo 

Président des 

jeunes 

32 Perception des populations de 

l’effet des urines sur les plantes 

3 Tra Bi Irié 17 Mars 2016 à 

Sinfla 

Agriculteur 50 Assainissement productif et 

gestion de l’environnement 
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